
Bonjour, 
 
Je prends la parole, au nom de la majorité des salariés de BUS Toulouse pour vous 
lire cette déclaration ayant pour objet de vous signifier une nième fois notre rejet du 
projet de cession de l’activité BUS à GFI. 
 
Nous vous rappelons que les salariés sont acteurs des différentes actions déjà 
effectuées avec le soutien de l’Intersyndicale de Thales Services et non l’inverse. 
 
Depuis plus de neuf mois que ce projet est combattu par les salariés, notre Direction 
n’a jamais su répondre à nos justes interrogations et la confiance n’est jamais 
revenue, si la cession devait se faire vous hériteriez de cette situation dégradée. 
 
La dernière provocation en date concerne l’octroi d’une prime de 12 mois de salaire 
pour 5 managers quand les salariés devront se contenter d’un seul mois du salaire 
moyen payé en deux fois. 
C’est certainement ce manque de considération des salariés qui a conduit 40 
salariés toulousains à démissionner et qui altère tous les jours davantage notre 
santé.  
 
 
Nous avons lu attentivement les communications de la Direction et les informations 
fournies lors des réunions du Comité d’Entreprise, Nous avons participé à des 
réunions d’information et nous nous sommes informés auprès des Organisations 
Syndicales . 
 
Nous sommes sûrs que notre statut social aura baissé à l’issue des 15 mois de 
négociations. Nous pourrions énumérer tous les avantages qui seront  perdus mais 
vous les connaissez. 
 
A ce sujet, une petite parenthèse : 
 
Comme vous ne le savez sûrement pas à GFI, l’avenant n°2 à l’accord Groupe 
Thales sur l’égalité professionnelle entre les femmes et les hommes préconise, pour 
tenir compte des salariés à temps partiel, de ne pas fixer de réunion importante le 
mercredi. 
Vous voyez, Monsieur Rouaix, notre premier contact avec vous est déjà une 
régression sociale ! 
 
Un deuxième point nous inquiète : depuis l’annonce de ce projet de cession, il y a 
plus de 9 mois, notre Direction n’a jamais été en mesure de démontrer que la 
pérennité de nos emplois serait assurée à GFI, pire sur ce sujet, elle refuse 
obstinément de fournir des documents écrits à nos élus. 
 
Cette certitude et cette inquiétude me conduisent à vous dire que 
 

JE NE VEUX PAS ALLER A GFI !!! 


